
RésistancesRésistancesRésistancesRésistances    

Octobre 2015 – Juin 2016 

« Je viens parce qu’on m’a obligé », « on m’a dit 

de venir », « je ne sais pas bien pourquoi je suis 

là »... Les soignants rencontrant des auteurs de 

violences sous contrainte pénale et soin obligé 

peuvent en témoigner : les intéressés eux-

mêmes doutent parfois de l’utilité de la 

démarche qui leur est imposée. Ce scepticisme 

est souvent conjoint à une méconnaissance de 

ce qu’est un « psy », un court-circuitage de 

l’activité de pensée par le recours à l’acte et une 

minimisation au moins initiale, souvent durable, 

des faits et/ou de leurs conséquences, voire un 

déni. 

Résistance unilatérale ? 

« Il n’y a pas de traitement possible sans 

demande du sujet lui-même », « Sans 

reconnaissance des faits, le travail ne peut pas se 

faire »... Les difficultés à créer et soutenir une 

alliance thérapeutique, à croire en l'émergence 

d'une parole vraie, à aborder les faits, les 

réticences vis-à-vis du cadre judiciaire ou, au 

contraire, l'adhésion excessive à l'ordonnance 

pénale nous montrent que les résistances 

existent aussi du côté du soignant. 

Résister, c’est aussi tenir : tenir bon, tenir le 

coup, tenir un cadre, tenir tête parfois. 

Comment résistons-nous face à la violence de ce 

que nous entendons ou imaginons, à la « vérité » 

toute crue ? 

Cette année, nous mettrons au travail ces 

résistances, les nôtres et celles de ceux que nous 

accueillons, pour tenter de dégager un espace 

de traitement, de parole. 

 

AprèsAprèsAprèsAprès----midis cliniquesmidis cliniquesmidis cliniquesmidis cliniques    

Lieu : locaux du CRIAVS, 1er étage, 41 

chemin des Montarmots, Besançon 

Public : étudiants et professionnels du soin : 

psychologues, psychiatres, 

infirmiers… 

Participation GRATUITE 

Une attestation de présence vous sera remise 

InscriptionInscriptionInscriptionInscription    

Mail : criavs-fc@chu-besancon.fr 

Tel : 03.81.25.43.30 

En ligne :  http://www.chu-

besancon.fr/criavs/contact.html 

Courrier :  CRIAVS-FC 41 ch des Montarmots 

25000 BESANCON 

 

Le CRIAVS est aussi…Le CRIAVS est aussi…Le CRIAVS est aussi…Le CRIAVS est aussi…    

Groupe de lectureGroupe de lectureGroupe de lectureGroupe de lecture    

Un mardi par mois de 19 à 21h 

Locaux du CRIAVS 

AprèsAprèsAprèsAprès----midi théoriquemidi théoriquemidi théoriquemidi théorique    

Vendredi 4 mars 2016, 14h-17h 

Locaux du CRIAVS 

Centre de dCentre de dCentre de dCentre de documentationocumentationocumentationocumentation    

- consultation sur place 

- emprunt de document 

- recherche documentaire sur demande… 

Catalogue en ligne : 

http://theseas.reseaudoc.org/opac/ 

 

 

 

 

 
 

  CRIAVS-FC 
   Centre Ressources Adultes 
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RésistancesRésistancesRésistancesRésistances    
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Résistances, blocages, transformationsRésistances, blocages, transformationsRésistances, blocages, transformationsRésistances, blocages, transformations    
Vendredi  5  février  2016Vendredi  5  février  2016Vendredi  5  février  2016Vendredi  5  février  2016                                                            14h 14h 14h 14h –––– 16h30 16h30 16h30 16h30         Au CRIAVS         Au CRIAVS         Au CRIAVS         Au CRIAVS    

Après-midi clinique animée par Florence CABOT, psychologue 

CRIAVS-FC et Unité Sanitaire de la Maison d’Arrêt de Besançon 

L’Entretien Clinique de Lausanne (ECL) est un outil de médiation dans la prise en 

charge des auteurs de violences sexuelles. 

Il fait tiers dans la relation entre le praticien et le patient et permet d’aborder et 

d’élaborer autour de questions souvent difficiles pour l’un et pour l’autre : faire le 

point sur le ou les actes commis ou subis, aborder la question de la sexualité, du 

climat familial, des contextes de mises en acte, etc. 

L’utilisation de l’ECL peut se faire dans le cadre d’une évaluation comme dans celui 

d’une thérapie. Sa construction rigoureuse permet de vivre un cycle dans la 

relation patient / thérapeute. 

Dans un premier temps, nous présenterons l’outil de médiation. Puis nous 

évoquerons deux cas : le premier, pour sa situation de blocage par rapport au 

questionnaire ; le second, dans le saisissement heureux de l’outil ECL pour entrer 

dans une nouvelle étape thérapeutique. Les résistances du patient sont alors de 

nature différente et sont sources de découvertes. 

L’analyse de ces deux cas impliquera de regarder ensemble le lien 

patient/thérapeute, les événements transféro-contretransférentiels, les 

perspectives de l’après questionnaire. 

    

RésistancesRésistancesRésistancesRésistances    
Vendredi  13  mai  2016Vendredi  13  mai  2016Vendredi  13  mai  2016Vendredi  13  mai  2016                                                                                14h 14h 14h 14h –––– 16h30 16h30 16h30 16h30         Au CRIAVS         Au CRIAVS         Au CRIAVS         Au CRIAVS    

Après-midi clinique animée par Benjamin LUCOTTE, psychologue 

CRIAVS-FC et Unité Sanitaire de la Maison d’Arrêt de Besançon 

Dans le prolongement de notre première après-midi, et au travers d'une nouvelle 

situation clinique, nous poursuivrons notre exploration des multiples résistances 

pouvant apparaître dans une tentative de travail psychothérapeutique avec un 

sujet, toujours dans le but de mieux les identifier, les comprendre et surtout les 

prendre en compte dans ce travail. 

RésistancesRésistancesRésistancesRésistances    
Vendredi  1  avril  2016Vendredi  1  avril  2016Vendredi  1  avril  2016Vendredi  1  avril  2016                                                                            14h 14h 14h 14h –––– 16h 16h 16h 16h30303030         Au CRIAVS         Au CRIAVS         Au CRIAVS         Au CRIAVS    

Après-midi clinique animée par Paul BOISSENIN, psychologue 

CRIAVS-FC et Unité Sanitaire de la Maison d’Arrêt de Besançon 

La résistance du patient au travail d’association, aux interventions du thérapeute 

et à la reconnaissance de faits manifestes peut s’appréhender à l’aune d’un contrat 

narcissique. Ce contrat passé avec quelqu’un ou quelques-uns de son entourage 

réalise une alliance dans laquelle le patient est pris, s’est fait prendre… C’est en 

tout cas une alliance qui le tient et le fait tenir dans son existence. Dès lors, un 

travail qui conduirait à la rupture de cette alliance entrainerait le patient vers un 

effondrement  et une menace identitaire, d’où sa résistance. 

A partir d’une situation clinique, nous envisageons de considérer comment la mise 

à jour de ce contrat permet, d’une part, de saisir la puissance de l’enjeu qu’il a 

pour le sujet et, d’autre part, d’éclairer la place de la résistance dans le suivi 

thérapeutique.  La résistance n’est pas tant dirigée en opposition au soignant  

qu’érigée en protection des liens intersubjectifs du sujet avec ses objets. 

 

 

 

 

 

 

RésistancesRésistancesRésistancesRésistances    
Vendredi  3  juin  2016Vendredi  3  juin  2016Vendredi  3  juin  2016Vendredi  3  juin  2016                                                                                            14h 14h 14h 14h –––– 16h30 16h30 16h30 16h30         Au CRIAVS         Au CRIAVS         Au CRIAVS         Au CRIAVS    

 

Deux étudiantes de Master 1 Psychologie, stagiaires à la Maison d'Arrêt et au 

CRIAVS en 2016, présenteront un travail commun sur une thématique de leur 

choix.  

Nous ne pouvons donc en dire plus à cette heure, des précisions seront 

apportées au cours du 1er semestre 2016. 

 

http://www.chu-besancon.fr/criavs 

criavs-fc@chu-besancon.fr 

 

 


